
                                       Préparatifs pour le FRAT… 

 

Le repas des familles, organisé tous les ans à Andrésy par l'aumônerie, permet de rassembler 

plus de 200 personnes. Avec la participation financière de chacun, le coût de participation des 

jeunes qui partent au Frat dans les semaines qui suivent est ainsi diminué. Cette année ce sont 

les 4 èmes / 3 èmes qui vont se retrouver à Jambville le week-end de Pentecôte. 

Cette année le repas des familles de l’aumônerie du Confluent a innové ! Nous étions habitués 

aux animations des collégiens, lycéens, animateurs et même aumônier, mais c’est dans un mé-

lange de joie, de stress, de « quine » et de « bingo » que nous avons exprimé notre joie d’être 

ensemble. Et pour une bonne cause ! Ce dimanche 6 février 2011 nous soutenions nos jeunes 

par nos présences, nos talents pâtissiers (en participant aux desserts) et par nos mises généreu-

ses sur le prix des repas ou du loto qui nous a été proposé : 

Les 4èmes et 3 èmes nous ont d’abord accueillis avec leurs animateurs par un verre  de l’amitié ; 

puis le repas nous a été servi…par les jeunes avec leur talent. Ce qui m’a marqué ce jour-là est 

le désir de chacun de participer au service, de faire quelque chose d’utile et de le faire avec 

cœur. Oui, leur souci était que chaque convive soit heureux et … rassasié ! Un grand merci aux 

animateurs qui ont coordonné et animé les jeux et le repas ! Chapeau bas à chacun ! 

Ce fut l’occasion pour de nouvelles familles de découvrir qu’il était possible de partager un 

moment convivial, festif et ludique dans la bonne humeur, d’être entre frères et sœurs d’hori-

zons variés. De nouvelles rencontres ont eu lieu ; avoir découvert que des personnes ne se 

connaissant pas au départ et partageant une table, des casquettes, des fous rires ou la petite 

cuiller : c’est que du bonheur ! Nous avons également pu admirer la grâce d’une danseuse in-

dienne ; une chorale venue généreusement pour animer notre temps de déjeuner nous a fait 

entendre du Gospel et des chants contemporains. Enfin, les généreux donateurs ont permis aux 

gagnants des jeux, de laisser éclater leur joie et la spontanéité a naturellement gagné l’assem-

blée. Eh oui ! En fin d’après-midi, convives et jeunes, parents et animateurs ont ainsi rangé la 

salle en un clin d’œil. La journée fut clôturée par la louange lors  de la messe d’aumônerie cé-

lébrée à quelques pas dans l’église d’Andrésy. 

Etonnante grâce que d’être surpris par la joie donnée dans ce temps réussi. 
                                                                                                                             Anne  Bierry 
 

Le loto était bien avec beaucoup de lots. Par contre, c'était difficile de servir autant de person-

nes en allant assez vite pour que cela reste chaud. Les lycéens, comme les petits enfants, ont 

apprécié les animaux en papier qui décoraient les tables pour distinguer les différents conti-

nents car certaines tables avaient rassemblé un troupeau !...  
                                                                                                                             Louise 

 

Venant pour la première fois au repas de familles, nous ne savions pas comment nous serions 

accueillis. Nous avons été très agréablement surpris par l'accueil du président de l'aumônerie, 

le décor de la table des apéritifs et les animateurs habillés à la mexicaine. Nous pouvions lire 

beaucoup de joie et de bonne humeur sur les visages et dans les gestes de tous. 

Le thème de l'année pour les animations était « Les Continents ». Pendant le repas servi avec 

beaucoup d'amour par les jeunes filles d'aumônerie de 4 èmes /3 èmes, chants (Gospel ou non) et 

danses indiennes (illustrant des thèmes différents)  ont amené une excellente ambiance. 

Après le repas, le loto, avec ses superbes cadeaux était suivi dans une chaleureuse animation 

grâce à Monsieur Loto et Monsieur Plus. 

                                                                                                                             Paul T. 
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   TRAIT D’UNION 
            Nous avons vécu... 

 

 

               

                                                                              Echos du Synode 
 

 

La première étape de la consultation synodale 

s’est conclue fin janvier avec les propositions 

que chaque équipe a remises sur le site internet 

du synode. La suite nous la connaissons : tous 

les délégués de l’assemblée synodale se retrou-

vent les 2-3-4 juin 2011 pour examiner et voter 

les propositions, et Mgr. Aumonier promulgue 

solennellement les orientations choisies le 9 

octobre. 

Mais en attendant, quoi faire ? Pour répondre à cette question, Bernard Plaisant et Mauri-

ce Verdier, les correspondants locaux du bureau du synode, avec le père Yves Laloux, 

avaient convié les référents d’équipe à une réunion le lundi 28 février, pour mettre en 

commun le vécu des équipes, les espoirs et les attentes. Plaisir de se retrouver, ou de faire 

connaissance, avec d’autres paroissiens qui, comme nous, ont choisi de se réunir pour 

mieux vivre les appels de l’Evangile. Surprise de voir la diversité des équipes, même si 

certains ont exprimé le regret de ne pas avoir pu motiver les « chrétiens du seuil ». Emer-

veillement devant l’équipe des anciens de la maison « Les Magnolias » à Andrésy : âgés 

de 87 à 93 ans, ils ont été les premiers à se réunir, sous l’impulsion de Jeanine Boutoux… 

Beaucoup d’idées ont été exprimées, selon la sensibilité et l’orientation choisie par cha-

que groupe. Tous témoignent d’une attente : que cet élan continue, qu’on puisse poursui-

vre une démarche de conversion et de partage. Les axes sont multiples : formation plus 

facile et accessible, « catéchèse permanente » à partir des sacrements, et une recherche de 

convivialité en multipliant les possibilités de rencontre ou de discussion autour de thèmes 

d’actualité.  

La soirée a été très riche. Elle devrait se poursuivre par une réflexion du conseil pastoral, 

afin de traduire en actions concrètes sur le Confluent quelques unes des pistes lancées par 

les groupes synodaux. 
                                                                                                                   Marie R. 



Leur rôle, par  nos correspondants : 
 

« Etre correspondant synode nous a permis d’appréhender rapidement la dynamique dio-

césaine de l’aventure et de nous y préparer dès le mois d’avril 2010. 

Nous sommes entrés de plein pied dans le synode malgré les 

doutes et les hésitations des gens autour de nous. 

Vivre le synode comme correspondant en lien avec toutes 

les équipes synodales nous a permis d’accompagner peu à 

peu l’intérêt croissant des chrétiens pour cette démarche, 

non seulement sur notre paroisse mais aussi sur tout le dio-

cèse. 

Ce qui au départ nous apparaissait comme une contrainte 

supplémentaire est rapidement apparu comme un merveilleux poste d’observation de la 

grâce de Dieu en action. Notre rôle de correspondant fut bien modeste mais fut vécu réelle-

ment comme un service en lien avec notre baptême. » 
 

                                                                                                                                 Maurice  et Bernard  

 
Nos trois délégués du Confluent :  
 

Elisabeth  FAURE  VIARD : 47 ans, mariée. Notaire-assistant. Arrivée récemment à An-

drésy. A fait partie pendant 20 ans de la Communauté de l’Emmanuel axée sur l’adoration, 

la compassion et l’évangélisation. 

 

Paul MAGNIN, marié, trois enfants et neuf petits-enfants, habite Andrésy depuis 1974. 

Sinologue, spécialiste du bouddhisme, il est l’auteur de plusieurs ouvrages, enseigne au 

Centre Sèvres  à Paris (Facultés jésuites de philosophie et théologie) et fait partie d’un grou-

pe de recherche sur le dialogue interreligieux Bouddhisme/Christianisme à l’Institut catholi-

que de Paris. À l’initiative du premier conseil pastoral à Andrésy, il a notamment été acteur 

dans la pastorale des jeunes dans le cadre du MEJ (Mouvement eucharistique des Jeunes),  

dans la préparation à la confirmation et dans le catéchuménat pour adultes. Mandaté par le 

père Yves Laloux, il a construit le parcours "Carême 2011". Membre d’une communauté 

ignatienne, Vie Chrétienne (CVX), il achève une mission de quatre ans de conseil et d’ac-

compagnement dans la direction des centres spirituels du Hautmont (région de Lille) et de St 

Hugues de Biviers (région de Grenoble).  

 

Philippe LABRUSSE: 65 ans, marié, divorcé, 4 enfants entre 20 et 30 ans, 3 petits enfants. 

A vécu à Paris, Rouen, Dunkerque, Saint Germain en Laye; habite à Conflans depuis 22 ans. 

Ingénieur, fonctions diverses en usine pendant 12 ans puis conseil en organisation d'usine. 

Retraité depuis 3 mois. 

 Elevé dans une famille chrétienne; engagements pastoraux essentiellement à Conflans : 

préparation au mariage, catéchuménat des adultes, accompagnement groupe de jeunes "post-

bac", catéchuménat des ados, animateur de la préparation à la Confirmation des lycéens de-

puis 4 ans, membre de l'équipe pastorale de l'aumônerie du Confluent. Participation au syno-

de, dans 3 groupes, dont un comme référent. 

De l'Histoire d'une âme  à  l'histoire d'une vie...  
à l'Histoire d'une âme .... 

 
 

De l'Histoire d'une âme... 

Michel Pascal, le script et metteur en scène de la pièce, a été marqué dès son plus jeune âge 

par l'Histoire d'une âme qu'il a lue à l'âge de 13 ans. De nombreuses visites à Lisieux et une 

rencontre certaine avec Ste Thérèse nourrissent en lui un désir secret de faire connaître cette 

sainte normande. 

A l'histoire d'une vie... 

Un metteur en scène qui côtoie les notoriétés en restant très simple, un artiste dont la vie est 

partagée entre Paris et Hollywood, entre films, photographies et autres dons mais qui ne perd 

pas de vue, au fond de son cœur, son désir secret d'être une voix pour Ste Thérèse : la faire 

"parler" elle-même à un public plus large de ce temps de son Histoire d'une âme qu'elle a 

écrite durant les dernières années de sa courte vie (24 ans)... Et l'idée ne doit pas déplaire à 

notre petite sainte normande connue pour ses espiègleries... et quand elle tient quelqu'un... 

elle ne le lâche pas ! 

La pièce écrite, il lui a fallu 7 ans de recherche infructueuse pour trouver celle qui sera digne 

d'incarner sa sainte admirée... pour la trouver enfin ... devinez où ? Au super marché de son 

quartier, en faisant la queue aux caisses ! Quelle rencontre et non des moindres : 1er prix au 

conservatoire national supérieur d'Art dramatique ... et le hasard, ... non Sainte Thérèse ! fait 

bien les choses : un visage doux, un regard limpide nommé Eva Hernandez. 

Pendant 1H30 de spectacle, Ste Thérèse par Eva nous livre son histoire : un journal intime 

confié à huis clos à des amis. Un cœur à cœur qui n'a pas manqué de nous saisir, de nous 

transporter, de nous troubler tantôt par sa gravité infantile et angélique à la fois, tantôt par sa 

joie espiègle, par son humour, par son Amour pour son Roi céleste : Dieu ! Amour qui finit 

par jaillir en une source vive de notes cristallines et rafraîchissantes : une poésie venue d'ail-

leurs qui éveille les âmes... Un dialogue âme à âme qui n'a pas échappé à la maman de Marie

-Laure, une jeune fille autiste qui s'est redressée (elle qui est toujours recroquevillée sur elle 

même jouant sans cesse avec un collier de perles), le regard figé sur 

un au-delà pour elle seule, le visage rivé vers le ciel comme pour re-

cueillir chaque goutte de cette pluie bienfaisante. Elle a aimé Marie-

Laure... à ne plus vouloir quitter l'église... nous aussi ! 

Cette église de Maurecourt qui, pendant 1H30, a retenti des paroles 

de Ste Thérèse :  

           "Dans le cœur de l'Eglise, je serai l'Amour" 

           "Le 30/09/1893 : est ma date de naissance au Ciel" 

           "Je passerai mon Ciel à faire du bien sur la terre..." 

Ces paroles semblent rendre l'écho d'une dévotion à la Sainte par les 

maurecourtois d'antan et qui est visible à travers les nombreux ex-voto 

(situés derrière l'ancien baptistère de l'église,  à côté de la statue de St Joseph) dont le plus 

ancien remonte à 1926 !  

Pas de regret si vous n'avez pas pu assister à cette représentation le 30 janvier dernier: Mi-

chel & Eva sont tout à fait prêts à revenir en fin d'année... 
                                                                                                                    Catherine P. 


